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la detressc de Dominique, eile a la complaisance de lui e.onsciller: «Allez
au dialilc». II y va.

Corsque le petit dien sc retourna et qu'il aper^oit Dominique, il suspend
le geste ebauche et reste coi. II court ä sa rencontre, se gardant bien de lui
adresser la moindre remontrance. II devine ä son air bute que tout n'a

pas du etre rose sur terre, mais il sait que son ange deteste les apitoie-
ments et les inquisitions. II l'aceueille done tout naturellement, la joie
au visage, et dejä il lui prend le coude, s'appretant a remonter chez eux.
Mais le (liable s'est cache. Et, soudain, ils demeurent figes sur place par
nil ricanement formidable. Ou entend la voix de Lucifer burler dans les

micros:
Ab! Ali! C'cst moi qui ai tout nionte. C'est moi (jui l'ai tente. Tons

mes diablotins sont des marins, et moi je suis Le plus beau de tons,
je suis Celui qu'il a aime, je suis Atiantique!

Alors le petit dieu ferine vite la porte sur cette voix demoniaque.
Puis, par la fente de la grange, il s'ecrie:

— Ja savais bien que tu etais le plus (liable, 1c plus mechant de tons.
II n'y avait (pie toi pour jouer ce vilain tour a un pauvre vieux coinine
moi. Le plus mechant! Lb! bien, tu lie seras plus Lucifer. Je reclamerai
ton changement. A partir de demain, je tc remplacerai au plus profond
dc l'Enfer.

T! en fut fait comme le petit dien l'avait predit. Des les lendemain,
Lucifer jetait sa defroque aux orties et deposait sa couronne de fer, ce-

pendant que tons les diablotins, juclies partout oil pouvaient s'enrouler
leur queue en trompctte, criaient: «Vivo dien», en jetant leur fourche
vers le ciel. Et c'est depuis lors (pie le (liable lui-meme sert tons ceux
([ui s'aiment, leur accordant sans limite son indulgence et sa pitie.

Mais tons les soirs, Lä-Haul, sur 1111 petit image rose qui se balance
entre deux etoiles, comme un bamac, un ange, le plus doux, le plus beau,
se detourne ct pleure lentement en voyant au loin Marseille qui s'allume.

Paris, 3 avril 1952.

Le Congres d'Amsterdam
Par Andre Romane

Nous publions ei-aprds un premier eompte-rendu de notre oollaborateur |)arisien

(pii a assiste, en sa qnalitc de secretaire ein Comite Internationale, an Congres.

Nous nous re'servons de revenir eventuellement. dans un prochain numero, snr

eertaines conferences, prononeees lors de ce congres el susee])til)les d interesser

nos lectenrs. C- Welti.

Le Comite International d'Egalite Sexuelle cree en Hollande apres
la guerre a teim ses assises pour la troisiemc fois sous forme de Congres
international ä Amsterdam du 12 au 14 septembre dernier. Un congres
est pour beaucoup de personnes un excellent pretexte ä quelques faciles
discours, suivis surtout de vagues discussions au bar et de succulents

banquets. La cause ä defendre ou ä presenter est souvent oubliee.
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Je flois dire que le Congres d'Amsterdam m'a d'abord surpris par
son serieux, sa gravite, sa leime, sa qualite, la valeur de ses participants.
Ce tie ful a aueun instanl «le congres s'amuse».

Les createurs hollandais peuvent etre tres fiers de leur oeuvre. Tis

out droit indubilableinenl ä notre gratitude.
L'organisation et la preparation tanl materielle qu intellectuelle d im

lel rasseinbleinent posent de nombreux problemes, ils furent tons resolns
de fagon admirable et etonnante.

Une salle accueillante dans 1111 grand hotel central etait le cadre ä ces
assises.

Le sainedi 12 ä TS beures la salle etait envahie d'bommes et de fem-
mes parlant toutes les langues, mais vivant tons la meme existence, ce

qui permettait d'emblee nne Sympathie souriante et accueillante entre
tons: une famille spirituelle etait lä, vivante, agissante, pour penser sa

vie et celle des milliers d'autres que chacun etait cense representer. II y
avait lä les delegues officiels accompagnes d'amis de la Hollande, de

l'Angleterre, de l'Amerique, de la France, de la Suisse, de l'Italie, de

l'Espagne, du Portugal, de l'Allemagne, de la Norvege, de la Suede, du

Danemark, de la Belgique, de la Sarre, de la Syrie, c'etait bien im congres

international.
Plusieurs conferences devaient etre prononeees au cours de ces 3

journees. Le Dr Schmitz d'Allemagne posait le probleme homosexuel,
dans la societe, l'apport de la litterature, de l'art. Le comportement
homosexuel base sur l'amour et l'amitie et non sur le sexe. Une vie «homophile»

et non uniquement sexuelle.
Le Dr Gliesser d'Angleterre, en psyebiatre, posait le probleme de

l'homosexuel et de la societe. Le Dr Giese d'Allemagne «les differences
dans les relations heterosexuelle et homosexuelle», le Professeur Kempe
de Hollande «Les homophiles et la societe», le Dr Smits de Hollande
«Religion et homosexualite» et le Professeur A. Baudry de France
«Formation psychologique et sexuelle de l'adolescent homophile».

Resumer ces conferences n'offre pas tin interet majeur. il est preferable

de convier chacun ä se reporter aux prochains bulletins «Newsletter»

du Coinite International qui donneront la majeure partie de ces

textes.
Des seances internes eurent lieu qui devaient approuver les Statuts

de notre societe internationale dont le centre restc fixe ä Amsterdam.
L'article II est ainsi concu:

«La Fondation vise les buts suivants:
a) L'encouragement des investigations scientifiques et objectives dans

l'essence et dans les phenomenes de l'homopliilie masculine et feminine

et dans tons les problemes qui s'y rapportent.
b) L'encouragement d'un eebange des resultats de ces investigations Sur

le niveau international et de la distribution aussi vaste que possible
des points de vue bases sur ces resultats.

c) L'encouragement de I'harmonisation de la position sociale de I'Tio-

mophile — de droit comme de fait — avec les prineipes deposes dans

la Declaration Universelle des Droits de l'Homme publiee par
l'O.N.U....»
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Des emigres iiiteriiatioiiaux, des |)id)lications regulieres auxquelles
cliaque nation sont tenues de partieiper doivent porter ä nos Amis et an
mondc les liunieres philosophiques et scientifiques de ce cas hmnain.
C'est ainsi que pratiquenient et prochainement en chaque pays du monde il
sera adresse a tontes personnalites philosophiques, scientifiques, inedi-
cales, juridiques, litteraires, politiques, un texte preliminaire qui posera
ä leur conscience et ä leur intelligence le prohleme crucial et si haute-

incnt hmnain de l'homophilie.
Le Bureau international est ainsi compose: le president; un Hollandais.

Vice-president: un suedois. Ter secretaire: Hollandais. TIeme secretaire:

Frangais. Assesseur: Belgique. Tresorier: Allemand. Redacteur du

hulletin international: Hollandais.
Chaque delegue eut des entretiens extremement mteressants avec les

representants des autres Pays. Des Conferenciers, des congressistes
n'etaient pas homosexuels. La Societe neerlandaise de defense sexuelle
etait representee — eile est composec de (piatre-vingt mille memhres

et son delegue, en une harangue de tres haute valeur et porte scientifique
et spirituelle vint apporter un vihrant hommage au monde homosexuel,
situe en l'existence ä cote des hetero-sexuels.

Voilä, rapidement, des faits.

Trop vite signales, mais vovons mieux ramhiance, la signification, la

portee, les consequences de ce rassemhleinent international qui avait pose

pour fin de ce congrcs: «Homoscxualite et Sante morale publique».
Conferences solidement charpentees, aux arguments experimentaux

certains, sans revendication, sans cri, sans gene dans l'expose des ras,
sans peur de critiquer, de condainner ce qui est malsain, retardataire.
Homines probes de la science qui livrerent ce qu ils savaient comme
medecins on comme premier exemple vivant de cette vie homophile. Ce

n'etait pas une prise de position definitive en un prohleme mouvant et

encore inexplore par la psychologic et la science, e'etait un point de vue,
un compte-rendu, etaye snr des faits, matiere ä reflexion, ä commentai-

res, ä discussions — et il y en eut — une tentative louable de nos connais-

sances humaines en cct eternel et confus prohleme: valeur scientifique
indeniahle, souci d'ohjectivite, hauteur de vues. Oui, vraiment, une mise
ä nu loyale, que nombre de nos adversaires on detracteurs eussent du

entendre.
Chacun jugeant sereinement, pas de volonte de puissance, ecrasant 1 ad-

versaire, pas de vociferations pour clamer l'homosexuel superieur. Les

|)hilosophes qui quelques jours apres se sont reunis ä Bruxelles auraient
aussi hi en pu venir ä Amsterdam, je crois meme qu'ils y auraient plus
«philosophe» que dans leur propre congres.

Portec reduite par le manque de representants des Gouvernements,
des Universites, de la Magistrature, des Parlaments, de la Presse. II reste

que nos discussions, nos essais de clarification d un prohleme epineux,
demeurent trop ä notre seule disposition et peu ä celle des autres. C est

pourquoi la decision iinaiiimemenl votee de porter ä la connaissance de

ces divers Corps constitues les travaux de nos recherches est du plus
haut interet et permet d'esperer pour les annees ä venir la participation
de personnalites internationales.
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Pour les «presents» reconfort incontestable de se trouver multitude
ä vivre en sa chair et en son esprit la meine existence, force nouvelle de

savoir que d'autres, dissemblables, veulent bien enfin sc pencher avec

respect et objectivite sur ce cas aussi propre et valable que n'importe
quel autre, lumiere bienfaisante de decouvrir des fondements ontologi-
ques, des explications medicales et psychologiques qui revalorisent le

probleme et son inquietude, espoir en l'avenir qui pourra mieux poser
le cas le voir solutionner.

II n'est pas permis de crier victoire. II n'est pas permis de dire que
ce congres fut inutile et n'a ete demonstration que pour quelques uns,
dejä convaincus.

Le Comite International lutte valablement pour une donnee lmmaine

ipii doit enfin avoir sa place en toutes les sciences humaines.

C'est dire qu'il faut que cbacun de ceux qui se sentent marques de

cette vie homophile, que ceux qui de par leur situation et leur science

ont une influence, doivent de suite ct sans attendee apporter an Comite
International le soutien de leur inscription, les reflexions de lours

travaux.

II n'est permis ä personne de se desinteresser de cette croisade serieusc

et sacree, qui a pris naissance sur la courageuse terre de Hollande, menee
peniblement par une petite poignee d'apotres; ceux qui veulent vivre,
ceux qui veulent etre en paix, ceux qui veulent un cbangement dans

l'ordre et la dignile, ont le devoir imperieux de faire que le 4eme congres

de 1954 soit leur oeuvre, faite aussi bien avec leur souffrance et

avec leur joie, avec leur intelligence eclairec qu'avec leur tenebres.

Le soir de Fete chaque delegue est monte sur la scene pour commenter
ce congres.

La Belgique a rappele sa propre devise nationale: «L'union fait la

force» pensez-y.

La Suisse a vibre au sens noble de Familie spirituelle et non uiiique-
ment charnelle: vivez cette legon.

La France, Selon sa destinee antique et toujours actuelle, a reclame
des ämes fortes et vibrantes et passionnees pour le service de cette cause

ingrate, soyez de ces ämes. üemain, il sera trop tard.

Le Comite International d'Egalite sexuelle attend la collaboration
effective, spontanee, rapide, de tons.

Andre Romane

secretaire du Comite international.
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